
SommaireSommaire
-- Édito – Projet Blob                                                         p. 2 
– Le mystère du tableau de M. Jolivet                            p. 3
- Des 3èmes et des élèves d'ULIS sur les planches             p.4-5 
-- Passion – Billets d'humeur                                           p. 8-9
- Jeux vidéo, séries                                                             p. 10
- Culture : top 5  des films et top 5 des livres                  p. 11
                                                              
- Supplément bilingue :  Notre rentrée en 6ème

             Pollution du lac de Plabennec
  

  -  

JALONSJALONS
   Collège Saint-Joseph Plabennec

N° 65
Mars
2022

(Graff réalisé par l'atelier pasto)

Ils ont les pieds sur terre et dans la terre, ils ont la patate, ils se fendent bien la poire et ça ne coûte pas 
un radis ! Découvrez l'atelier jardinage ainsi que les autres ateliers de la pause méridienne (p. 6-7) .
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« Un jardin même 
tout petit, c'est 

la porte du 
paradis » M. Angel

La violence dans certains jeux 
vidéo et certaines séries (p. 10)

Dessin : Noa Ternon, 5ème
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Élève ton Blob

A l'issue des conférences données par des élèves de 5D
et  des  élèves  du  dispositif  ULIS  pour  présenter  leur
travail  sur  le  Blob  en  SVT avec  Mme  Cousquer,  les
élèves  et  les  enseignants  ont  été  invités  à  voter  pour
proposer un petit nom au Blob du collège. Les pourtant
excellents  Blobvador,  Blob  Marley,  Blobule  jaune,
Blob-trotter…  n'ont  pas  collecté  assez  de  voix  pour
gagner.  C'est  Blobby  et  Blobennec  qui  ont  été
plébiscités. Comme ils sont arrivés ex-æquo, notre Blob
a  donc  hérité  d'un  prénom  et  d'un  nom :  Blobby
Blobennec.  En effet,  beaucoup d'écoles participant  au
projet  du  CNRS  « Élève  ton  Blob »  ont  choisi  de
nommer  Blobby  leur  physarum  polycephalum.  Au
moins,  avec Blobennec,  pas de risque de retrouver ce
nom ailleurs ! 

Quant aux expériences menées au collège, elles suivent
leur cours. Suite au prochain numéro...
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En  guise  d’édito  pour  ce  n°  65  de  Jalons  je  souhaiterais  adresser  un  hommage appuyé  aux  2
enseignantes, Mme Cousquer et Mme Rozec, qui mènent avec des élèves de 5è et le dispositif ULIS
le projet « élève ton Blob ».
 « Blob », quesaco ? Le Blob ressemble à une plante, se nourrit comme un animal et se reproduit
comme un champignon. Peut-être en avez-vous déjà croisé au détour d’un chemin forestier, sous la
forme d’un tapis jaune mousseux sans vous douter que vous aviez sous les yeux un casse-tête pour
la science. Cette cellule géante ainsi baptisée en référence à un film d’horreur a été apprivoisée par
nos élèves sous le nom plus doux de « Blobby ». Blobby rampe, dévore tout sur son passage, peut
atteindre (en laboratoire) la taille de 10 m2 et bien que dépourvu de cerveau est capable d’apprendre
et même d’enseigner !
C’est  à  travers  ce  projet  exemplaire  et  ambitieux  mené en  lien  avec  le  CNRS  que  je  souhaite
remercier très chaleureusement celles et ceux qui, dans un contexte difficile de 2 années de Covid,
exercent le beau métier d’enseigner et d’éveiller chez nos élèves le désir de découvrir, comprendre,
pratiquer, s’exprimer et grandir !

Belle lecture à toutes et tous !
Le directeur, C. GUIZOUARN

Un Blob prêt à sortir de sa boite de Petri !
 (photo : S. Cousquer) Carte d'identité du Blob réalisée par les élèves. (photo : S. Cousquer)

Les élèves en pleine observation du Blob.
 Fascinant et intrigant, cet organisme unicellulaire !



               Actu Collège               Actu Collège
Le mystérieux tableau de M. Jolivet

En début d’année,  Monsieur Jolivet nous a présenté une œuvre mystérieuse offerte par un ami brocanteur. Il
faut  savoir  que  notre  professeur  d’arts  plastiques  aime  beaucoup  chiner,  dénicher  et  restaurer  des  œuvres
anciennes. Intriguées par cette énigme artistique, nous avons décidé de mener notre enquête. 

Titre : Combat de coqs dans un poulailler
Auteur : Anonyme. Auteur non déterminé. Cependant, cette représentation est dans le style des

œuvres de  Frans Snyders, peintre animalier flamand du 17ème siècle. (Voir photo ci-contre)
Date : M. Jolivet suppose que la toile a été réalisée vers la fin du 17ème le début 18ème siècle
Nature :  huile sur toile de 120 cm x 104 cm environ

Les différentes étapes de la restauration  

Comme vous pouvez le constater, au début, la toile était “dans son jus”  ;). En effet, il faut légèrement humidifier sa
surface, toutefois, l'image disparaît aussitôt en séchant. Le vernis est chanci, c'est-à-dire qu'il est devenu opaque à cause
de l’humidité du manoir où se trouvait l'œuvre. Pour rendre le tableau plus net, M. Jolivet a utilisé un chiffon doux avec
un peu d'huile de lin. Cela permet de de régénérer le vernis. Comme la toile est ancienne, le vernis a bruni. Désormais,
grâce à la patience minutieuse de Monsieur Jolivet, on peut deviner l’ensemble de l’image mais les détails restent encore
difficiles à distinguer. Il faut donc alléger le vernis pour retrouver la tonalité des couleurs d’origine.

 

On se doute bien que travailler au coton-tige exige beaucoup de patience. Et bien, M. Jolivet  n'en manque pas car 
le tableau est aujourd’hui complètement restauré et il a trouvé une place de choix sur un des murs de la salle d'arts 
plastiques. Beau travail ! 

Melia Salaün, Julie Corlosquet, Louna Bloas 5ème
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Un peu pâlot, tout ça !
J'ai hâte de retrouver

 mes couleurs d'origine !

Œuvre de Frans Snyders

Après un bon bain, je suis
 redevenu tout propre !

Détail de l'aile du coq

1

2

3 Cocorico !
 J'adooore !

 On distingue tout de
 suite la différence !
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“Mais qui sommes-nous donc ?”

Une pièce qui réunit 3èmeset ULIS sur les planches
Saviez-vous que tous les jeudis, en dernière heure, de 15h48 à 16h40, 9 élèves de 3ème et 12 élèves du dispositif
ULIS (Unité Localisée pour l'Inclusion Scolaire) travaillent avec Monsieur Brault sur un projet théâtral ? La
pièce “Qui sommes-nous donc ?” a été entièrement écrite par Jean-Michel et sera jouée dans le cadre du
festival de théâtre de fin d'année. Ce projet permet d’apprendre à mieux se connaître et de participer à
l'intégration des élèves du dispositif ULIS   au sein du collège.
 
Mais alors, comment cela se passe-t-il ?
En début d'année, les élèves de 3ème ayant une heure de permanence de 15h48 à 16h40 ont eu la possibilité de s’inscrire à
ce projet. Nous nous regroupons tous les jeudis en fin d’après-midi dans la salle d’animation. Au début, nous faisions des
exercices de groupes, à 2 ou à 4 élèves, mélangeant  à chaque fois un ULIS et un élève de 3 ème. Jean-Michel nous fait
travailler l’articulation, la mise en scène et la mémorisation. Puis nous passons sur scène, devant le groupe pour voir ce
que nous pouvons améliorer. Maintenant que Jean-Michel a pu apprendre à nous connaître un peu plus, notamment les
élèves de l’ULIS qui venaient d’arriver au collège, il a commencé à écrire le texte de la pièce.
Les activités 
En dehors de l’atelier théâtre, il nous a proposé d’assister à plusieurs spectacles au Quartz ou à l’Aréna à Brest comme
Dance me, Dimanche ou encore Les bords de soi. Ces activités nous permettent donc d'apprendre à mieux connaître les
ULIS et réciproquement. Participer à un projet théâtral développe beaucoup de compétences et de qualités humaines : de
l’ouverture, de la confiance en soi et une belle expérience.

Nous avons interrogé Jean-Michel ainsi que Madame Rozec, coordonnatrice du dispositif ULIS, pour en savoir un peu
plus sur ce projet…

Pourquoi avez-vous choisi de monter ce projet, malgré
les masques et la crise sanitaire ?
J-M  : A  l'occasion  d''une  pièce  réalisée  lors  de  mes
séances avec des étudiants, j’ai ressenti de l’honnêteté et
de la sincérité. C'est ce qui m’a motivé à monter ce projet
avec les élèves d’ULIS car ils ont besoin d’aide, même si
je ne ressens que 10% des émotions avec les masques.

Mme Rozec : J’ai accepté de mener ce projet théâtre car,
pour  les  élèves  accompagnés  par  le  dispositif  ULIS,  le
mélange avec les autres classes est vraiment intéressant,
ce projet permet de s’entraîner à l’oral et d’être à l’aise
devant  un  public  ainsi  que  de  gagner  en  confiance.  Je
pense  que  la  différence  est  une  richesse,  et  qu’il  est
nécessaire de vivre des projets “en commun” pour mieux
se comprendre et s’accepter les uns les autres.
Pourquoi avoir  un projet théâtral et pas un autre  ?
Mme Rozec  : C’est  un moment  qui  permet  aux  élèves
accompagnés par le dispositif ULIS d’être mélangés aux
autres  niveaux,  de  pouvoir  se  sentir  inclus,  de  se  dire
qu’ils  font  pleinement  partie  du  collège.  Malgré  leurs
difficultés pour apprendre, ils sont motivés à s’entraîner
et donc peuvent gagner en confiance. L’oral permet à tout
le monde de se rejoindre, d’être à l’aise les uns avec les
autres. 
Pourquoi écrire une pièce de théâtre spécialement sur
nous ?
J-M : Je trouvais cette idée intéressante car chacun a sa
propre  personnalité  et  c’est  ce  qui  fait  la  richesse  du
projet.

Quel est le pitch de la pièce ?
J.-M. :  « Mais qui sommes nous donc ? » est une pièce de
théâtre  évolutive,  l'écriture  des  dialogues  est  construite
autour  des présences  et  des  absences  des  élèves  sur  le
plateau.  Les  acteurs  cherchent  perpétuellement  une
casquette  perdue  et  sont  hantés  par  l'arrivée  prochaine
d'un protagoniste dont on ne sait rien. La fin de la pièce
déterminera si oui ou non la présence du nouvel arrivant
est  nécessaire  pour  retrouver  cette  fameuse  casquette.
C'est  une  pièce  à l'écriture  absurde  qui  correspond
parfaitement à la période que nous vivons faite d'absences
et de présences sans réelle utilité sociale. 
Pourquoi ne pas choisir une autre pièce ?

J-M  : J’ai  choisi  d’inventer  une  pièce  car  les  autres
étaient trop compliquées pour les élèves d’ULIS.
Qu'est-ce qui vous a motivée  à mener un projet avec
les 3èmes et les ULIS et non avec un autre niveau ?
Mme Rozec : Les élèves de 3ème sont autonomes, ils sont
matures  et  donc  ils  peuvent  aider  et  motiver  les  élèves
accompagnés par le  dispositif  ULIS  dans ce  projet.  Ça
aurait très bien pu se faire avec un autre niveau mais les
troisièmes, c’était l'idéal… Concernant les élèves de 3ème,
cela leur permet de vivre un temps avec des élèves qu’ils
ne  connaissent  pas  forcément,  de  développer  des
compétences d’écoute, d’adaptabilité, de bienveillance et
de  solidarité.  Ce  sont  des  valeurs  fondamentales  pour
vivre ensemble sereinement, se comprendre et s’accepter
les uns les autres. 

                                                                                                                   Héloïse Le Josse  et Lola Diverres-Omnès 3èmes
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ULIS et 3èmes sur les planches (suite)

La parole aux élèves accompagnés par le dispositif ULIS
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J'adore le théâtre car c'est un 
projet commun avec une classe 
de 3ème. C'est un projet collectif 
avec un super esprit d'équipe. 
J'aime bien parler devant plein 
de monde, cela me permet de 
prendre confiance en moi.
                                             C. L.

J'aime l'atelier théâtre car j'aime 
parler et jouer devant du monde. 
Jean-Michel crée du lien avec les 
3èmes qui participent au projet. J'ai 
des difficultés à lire mes textes et 
j'ai souvent besoin d'aide.
                                       Ethan 

J'aime bien aller à l'atelier théâtre 
jouer mon rôle. J'aime bien 
travailler avec des élèves de 3ème. 
Maintenant, j'ai fait des progrès 
pour dire mon texte plus  fort.
                                       Mathilde    
                     

Je m'y sens bien. J'aime 
quand on parle, quand on 
rigole ensemble. Cela 
m'aide à bien parler et 
quand il y a des textes, je 
m'améliore à les jouer. 
C'est notre projet commun 
avec les 3èmes pour qu'ils 
découvrent nos difficultés 
et nos différences. Ils nous 
aident quand on en a 
vraiment besoin.                 
                            Maureen

Je m'y sens bien.
 Je préfère lire mon rôle que le 
jouer. Je ne me sens pas trop à 
l'aise. Ça me dérange de parler 
devant les autres. J'aime un peu 
le théâtre. Je préfère quand il 
n'y a pas trop de bruit.                
                                       Kiara

 Le théâtre, c'est bien parce 
que j'aime bien parler fort. 
Ça me permet de dépenser 
mon énergie ! J'ai fait des 
progrès pour mémoriser 
mon texte.                             
                            Clément

Moi j'aime bien l'atelier théâtre, et travailler avec des élèves de 3ème. 
J'ai fait des progrès pour parler davantage  et plus fort !

  Léa-Catherine 

Moi, j'aime bien le théâtre, j'aime bien 
discuter avec les 3èmes. Je n'aime pas parler 
devant tout le monde et c'est important 
pour moi quand on prend le temps de bien 
comprendre le texte.                 Morgan 

J'aime bien participer à cet atelier grâce à l'esprit collectif.. Moi, je 
n'ai aucun problème à parler devant tout le monde. Malgré tout, j'ai 
décidé d'arrêter à cause d'une modification de mon emploi du temps. 
                                                                                                     Enzo

Moi, je ne me sens pas à 
l'aise. Je suis gêné lorsqu'il 
faut parler fort et quand on 
me regarde.          Anonyme

La troupe de théâtre ULIS/3ème (photo : Jean-Michel Brault)
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Les activités du midi 

Au collège, impossible de s'ennuyer pendant la pause méridienne.  Il y en a pour tous les goûts : arts, échecs, 
lecture, chorale… à cela s'ajoutent des nouveautés cette année : jeux de société  et jardinage. J’ai moi-même 
eu le privilège, en tant que journaliste à Jalons,  d'assister à certaines activités, afin de vous les présenter.

Les échecs
Le club est animé par Mme Rozec, professeure de mathématiques (voir photo ci-contre).
Les entraînements ont lieu dans la salle 802 à 12h30 tous les  lundis  (sur inscription). Si
vous  aimez  faire  fonctionner  votre  cerveau,  réfléchir,  et  développer  votre  sens  de  la
stratégie, cet atelier est fait pour vous. :)  

La chorale
L'atelier  “orchestré” par  Mme Piat,  a  lieu dans la  classe de musique de
12h50 à 13h30 tous les mardis. Les 26 élèves inscrits sont apparemment très
motivés. Les musiques présentées sont souvent des musiques électro pop
comme  Bella  Ciao  (de  M. Gims).  La  chorale  fait  aussi  des  sorties pour
assister  à  des concerts  comme celui  de Lili  Cros et  Thierry Chazelle  au
Champ-de-Foire en janvier dernier. Si vous aimez vous exprimer ou alors, à
l'inverse, si vous êtes plutôt du genre timide, je vous invite quand même à
vous y inscrire. :) Cela va vous aider à prendre confiance en vous.

Le club-lecture 
Le club-lecture/écriture est animé par Mme Terrom et son équipe de
professeurs  de  français  (Mesdames  Bothorel,  Orsini, Mauvieux  et
Halipré)  une  fois  par  mois  au  CDI.  Personnellement, j’y  vais
régulièrement.  Je  constate  que  c’est  un  excellent  moyen  pour
s'exprimer et échanger. Ce qui est surtout génial, c'est la diversité des
thèmes, il y en a pour tous les goûts : les livres sur le harcèlement, les
livres  qui  font  peur,  les  contes  de  Noël,  la  BD,  les  animaux  en
littérature, les livres qui font du bien, les mangas… 
Lectures  offertes,  atelier  d'écriture  partagée,  discussion,  sélection
d'ouvrages  thématiques,  quiz…  l'atelier  peut  prendre  différentes
formes en fonction des thèmes et des saisons. Par exemple, lors de la
prochaine  séance,  nous  écrirons  des  haïkus  pour  le  Printemps  des
Poètes.

L'atelier de pratiques artistiques 
Un atelier de pratiques artistiques a été ouvert depuis le mois de décembre. Il regroupe 19 élèves motivés par les Arts
Plastiques tous les mardis et jeudis pendant la pause méridienne. Les élèves travaillent sur un projet qui trouvera, quand
il sera achevé, sa place dans le nouveau foyer. Il  s’agit de réaliser trois grandes toiles de 1 mètre par 1 mètre. Les
recherches ont débuté par un travail d’observation à partir d’un coquillage tropical ; prises de vue photographiques,
dessin au crayon pour rendre compte des formes, travail au lavis avec de l’encre de chine pour travailler les nuances… 
l’aventure artistique commence !…

L'atelier jeux de société
 L’atelier a lieu au foyer tous les jeudis de 13h00 à 13h40, il est animé par M. Le Her et Mme
Orsini. Cet atelier a pour objectif de faire oublier tous les tracas de la vie quotidienne et d'aider à
évacuer le stress  pendant quelques minutes. Comme le souligne M. Le Her “Le collège est un lieu
pour travailler mais aussi pour s'amuser ; de plus, un élève heureux est un élève qui travaille
mieux !” Cet atelier permet aussi aux élèves et aux professeurs de partager un moment convivial
ensemble et de rencontrer de nouvelles personnes. Les jeux qui plaisent le plus aux élèves sont
Skyjo,  un jeu de cartes dans la lignée du Uno, ainsi  que Gobbit,  un jeu d'ambiance qui  exige
concentration, observation et rapidité. Ça vous intéresse ? Si oui, vous êtes bienvenu au foyer.
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Club-lecture spécial 
« sang pour sang frisson » (photo MLT)

Nina en pleine réflexion !
 (photo Léanne Cahu)

Léo donne le rythme. (photo Léanne Cahu)
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L’atelier jardinage 
L'atelier  est  animé  par  Mme Le Guillou (professeur  d’Anglais),  M.
Curt  (professeur  de  mathématiques),   Mme  Langlais  (professeur  de
physique-chimie). Les élèves y apportent aussi leur savoir et savoir-
faire  et  se  montrent  actifs  et  enthousiastes :  « Dès  que  je  vois  une
bêche,  j'ai  envie  de  travailler  la  terre !  Comme  mon  père  est
agriculteur, j'ai l'habitude de voir pousser le maïs, l'herbe ou l'orge.
En  participant  à  cet  atelier,  j'avais  envie  de  mieux  comprendre
comment poussent les légumes ou les fleurs. Je suis aussi sensible à
l’environnement et j'ai le souci de polluer le moins possible. J'aime
bien l'ambiance qui règne dans cet atelier, on rigole bien. Cela me plaît aussi d'expliquer aux autres ma manière
de faire et partager ainsi  ma « petite expérience ! » explique Louis, un élève de 5ème

L’atelier a lieu dans le jardin derrière la salle d'Arts Plastiques à 13h00  le lundi en semaine B. J’ai pu observer la
première séance. J’y ai vu des élèves et des professeurs motivés, en bottes de caoutchouc et en bleu de travail, en
train de bêcher un lopin de terre.

Pour en savoir davantage sur ce nouvel atelier, j'ai posé quelques questions à Mme Le Guillou. 

Quel est l'objectif de l'atelier jardin ?
L'objectif  est  de  développer  ce  jardin  en  mode  zéro
déchet.  Autrement  dit,  nous  utilisons  ce  que  nous
retrouvons dans notre environnement pour le réutiliser
au service du potager (déchets verts et alimentaires). 
Avez-vous eu des aides ?
Nous avons fait  appel à la générosité des entreprises
locales afin de nous équiper et d'obtenir des graines et
des plants. Le magasin Intermarché nous a offert des
outils  et  des  bâches  pour  nos  futurs  fraisiers  et  le
magasin  Super  U  compte  bien  nous  aider  d'ici  le
printemps.  Après avoir bêché une bande de terre, nous
l'avons délimitée à l'aide de branches de noisetier et
d'osier récupérées dans les jardins des professeurs et
au point déchet-tri de Plabennec. Une activité tressage
a permis de bien délimiter notre potager. Nous pensons
préparer  des  supports  pour  les  légumes  grimpants
(haricots,  petits  pois,  tomates  cerise)  d'ici  quelques
semaines.
Comment est née l'idée de ce projet ?
 L'an dernier, avec les éco-délégués, l'idée avait germé
de mettre des composteurs en place au collège. Nous y

déposons l'herbe coupée, les feuilles mortes et bien sûr
les  déchets  alimentaires  du  self.  C'est  la  CCPA  qui
nous  a  accompagnés  et  fourni  les  composteurs  et  le
matériel  nécessaire.  Elle  va  également  nous
accompagner au cours d'une semaine diagnostique sur
le gaspillage alimentaire en mars prochain.
Nous  avons  commencé  en  2022  la  démarche  de
composter  en  le  faisant  une  fois  par  semaine  au
moment  du  repas  végétarien.  Chaque  semaine,   une
trentaine  de  kilos  de  déchets  alimentaires  sont  ainsi
compostés. Ce qui nous offrira un très bon engrais l'an
prochain  pour  nourrir  la  terre  afin  qu'elle  nous
nourrisse à son tour. 
Y-aura-t-il des fleurs dans votre jardin ?
En attendant les beaux jours, nous avons bouturé des
rosiers afin d'avoir de nombreuses fleurs pour attirer
les  insectes.  Des  ateliers  scientifiques  et  artistiques
auront lieu tout au long de l'année (analyse de la terre
au  microscope,  construction  de  nichoirs/hôtel  à
insectes…). En bref, l'atelier jardin est un atelier qui vit
et qui est vivifiant ! 

Si vous aimez travailler de vos mains et si vous êtes sensible à la nature et à l'écologie, l'atelier jardinage est fait 
pour vous. :)

 Léanne Cahu, 5ème
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Une équipe motivée ! (photo Léanne Cahu)

Les élèves délimitent le potager avec des  branches tressées (photos  :  L. Le  Guillou) 



PassionPassion
Mes chiens

Chers lecteurs et lectrices,  cette année, je me lance le défi d'écrire un
article sur les setters. Pourquoi les setters ? Tout simplement parce qu'ils

me fascinent, c'est ma race préférée. 

 Petite carte d'identité du setter :
Taille : 65 à 68 cm (mâle), de 61 à 65 cm (femelle)
Espérance de vie : 10 à 12 ans Poil : légèrement ondulé, long et soyeux
Robes : blue belton, tricolore, orange belton, marron et blanc, lemon belton,
chestnut belton Longueur : 64 – 69 cm (mâle) 58 – 64 cm (femelle) 
Origine : Angleterre, France, Pays de Galles
Caractère : espiègle, affectueux, énergique, intelligent
Nourriture : déchets de viande crue ou cuite, des pâtes,  du riz ou du pain, des croquettes 
Prix: entre 1 000 et 1 500 € pour l'achat d'un chiot Setter Lemon ou anglais avec papiers pour obtenir le pedigree auprès 
du L.O.F (Livre des Origines Français).

Comment bien s'en occuper ?
Comme  les  setters  ont  besoin  de  beaucoup  d'activités
sportives,  il  vaut  mieux  avoir  une  maison  avec  jardin.
L'idéal est même de les faire courir une heure par jour en
forêt pour qu'ils se dépensent (et son maître avec ! D'une
pierre  deux  coups !).  Ils  ont  aussi  besoin  de  beaucoup
d'affection, de caresses. Comme ils ont de longs poils, il
faut les brosser au moins 2 fois par semaine.
Ce qu'ils m'apportent 
Les setters sont très affectueux, joueurs, doux, travailleurs,
énergiques et espiègles. Avec toutes ces belles qualités, ils
m'apportent beaucoup dans mon quotidien. Ils savent me
calmer, me faire rigoler, je les fais aussi beaucoup jouer, et
je les brosse le plus souvent possible, cela m'apaise. Nous 

partageons  ainsi  de  bons  moments  de  complicité.
Franchement, c'est vraiment une race de chiens appropriée
à mon tempérament et à mon style de vie. (C'est vrai que
pour  la  chasse  ou  les  longues  balades  en  forêt,  le
chihuahua est beaucoup moins indiqué ! :)

Pour terminer cet article, je voudrais vous rappeler qu'il ne
faut pas prendre de chien si c'est pour qu'il reste enfermé
toute la journée dans une maison ou dans un chenil. Car les
chiens souffrent  de la  solitude.  Ils  sont  très  sensibles  et
devinent  tout  de  suite  si  vous  êtes  triste,  énervé…  Et
surtout n'oubliez pas que les chiens ne sont pas des jouets
mais des êtres vivants dont nous sommes responsables.

Emma Omnès, 5ème

BBillet d'humeurillet d'humeur
Liberté, égalité…., ne manquons pas de fraternité

Bientôt trois ans que nous portons ces masques : quand allons-nous pouvoir nous en dispenser ? 

Le  covid  est  un  fléau  qui  détruit  psychiquement  et
physiquement  certains.  A  certains  égards,  il  est
l’incarnation  de  la  sottise  humaine  :  sa  propagation
s’explique  en  effet  par  le  manque  de  prise  de
conscience de l'impact  de cette  pandémie sur l’ensemble
de la population mondiale.
Ce  virus  a  conduit  de  nombreux  pays  à  confiner   leur
population. Même si ces confinements ont pu permettre à
certains  de  se  (re)découvrir,  ils  ont  surtout  eu  pour
conséquence de priver d'autres de réels contacts humains ;
c’est le décevant constat de l’inattention des humains vis-
à-vis de leurs semblables.
L’autre  mesure  de précaution imposée par  de nombreux
états  est  le  port  du  masque.  Cette  obligation  peut  nous
déstabiliser  énormément,  physiquement  et  mentalement. 
Je trouve que les masques rendent nos visages irréels : j’ai
l’impression  de  voir  des  légumes  dans  une  société
égocentrique. Oui, égocentrique, car chacun ignore l’autre,
de  la  même  façon  que  d'aucuns  ignorent  les  effets

dévastateurs sur l’environnement des millions de masques
que nous jetons chaque jour.
Comment réveiller les consciences ?
Si un certain relâchement dans le port du masque dû à la
lassitude  est  compréhensible,  je  ne  pense  pas  que  nous
allons pouvoir nous en dispenser dans un avenir proche.
Donc  s’il  vous  plaît,  veillez  à  bien  porter  le  masque
comme les professeurs et les surveillants le demandent. Je
sais  que  c’est  difficile  :  certaines  personnes  disent  que
nous sommes habitués au masque,  mais moi non, je ne
m’y habitue pas.
Une  dernière  réflexion,  à  titre  personnel  :  à une  plus
grande  échelle,  des  Big  Pharma  (les  grands  groupes  de
l’industrie pharmaceutique) se sont grandement enrichis :
“Ce qui fait le malheur des uns fait le bonheur des autres”.
Espérons qu’ils feront preuve de solidarité et repartageront
d’une manière ou d’une autre leurs bénéfices.
Alors,  tous  ensemble,  soyons  solidaires  et  fraternels.  Et
changeons notre comportement !

@gcolo, 4ème
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Mes setters : Ibis et Lichen
 (source photo : Emma Omnès)

https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+taille&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECE4QAg
https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+caract%C3%A8re&stick=H4sIAAAAAAAAAOPgE-LQz9U3SK8yTNHSyE620k9KLE7VL0gtSSpKTU0p1k_JT48HM61KUnMLUosSc1PzShaxShanlpSkFikk5qXnJGYWKyQnFiUmlxxeUZQKAPGHTnJSAAAA&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECFoQAg
https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+origine&stick=H4sIAAAAAAAAAOPgE-LQz9U3SK8yTNGSz0620k_KzM_JT6_UT8zLzE3MiU8qSk1NscovykzPzFvEKlacWlKSWqSQmJeek5hZrAARTwUAyhMD50YAAAA&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECE0QAg
https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+longueur&stick=H4sIAAAAAAAAAAXBIQ6AMAwAQEUyhcBg0ZiC3WdIGaM0lDZZh4Dn8FLuQtsFuGCid97G8UwRVjYxesAKobJfSxJ0550TVjaNkpXq8TW951pzGVBJkH0QU7rzXX4IeU8KUgAAAA&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECEsQAg
https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+robes&stick=H4sIAAAAAAAAAOPgE-LQz9U3SK8yTNFSyk620k9KLE7VL0gtSSpKTU0p1k_JT48HM62S83PyixaxihSnlpSkFikk5qXnJGYWKxTlJ6UWAwBwpZH2RwAAAA&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECE8QAg
https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+poil&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECFwQAg
https://www.google.com/search?rlz=1C1GCEU_frFR938FR938&q=setter+anglais+esp%C3%A9rance+de+vie&stick=H4sIAAAAAAAAAOPgE-LQz9U3SK8yTNFSy0620k9KLE7VL0gtSSpKTU0p1k_JT48HM61yMtNSFYoLEvMWsSoUp5aUpBYpJOal5yRmFiukFhccXlmUmJecqpCSqlCWmQoAiQXUwFcAAAA&sa=X&ved=2ahUKEwjogPm_qaL0AhWJzIUKHZqqAXUQ6BMoAHoECFcQAg


Billet d'humeurBillet d'humeur
Dans le moule ! 

Je vous avoue que j’ai eu du mal à commencer cet article qui englobe tellement de sujets et de situations. Ce 
projet d’article m’est venu spontanément sans trop avoir à y réfléchir, car, dans notre société les réseaux 
sociaux sont omniprésents. Dans ce billet,  je ne vais pas m'appuyer sur des recherches, des pourcentages et 
des articles de presse mais sur mes impressions, mes
observations et mon (petit ! ) vécu.

Je n’ai pas un téléphone portable depuis longtemps, je
l’ai  seulement  eu  à  la  fin  de  ma  quatrième.  Cela  va
sûrement  en  étonner  plus  d’un  et  certains  pourraient
même se moquer de moi ou se dire que c’est impossible
de vivre sans téléphone et réseaux pendant si longtemps.
En effet, beaucoup d’enfants ont leur premier téléphone
portable très tôt, dès le primaire pour certains. 
La story de Bidule
Mais sachez que cela ne m'a jamais dérangée jusqu’à ce
que je commence à me sentir mise  de côté quand les
autres parlaient des publications récentes d’un tel, de la
story de bidule ou alors la danse TikTok de machin et
de la nouvelle trend en vogue … Tout cela, m'a fait me
dire que le fait de ne pas être sur les réseaux faisait de
moi une fille bizarre, une paria. Mais avant tout cela, ma
vie était parfaite : des amies plus ou moins géniales ;) ,
des activités extra-scolaires que j’adore. Je passais mon
temps à lire, je lisais sans cesse. Maintenant, même si
j’ai un téléphone, des comptes sur les réseaux sociaux et
tout ce qui va avec, je n’ai pas pour autant arrêté de lire.
Certes,  avec  les  réseaux,  on  peut  discuter  avec  des
étrangers vivant à l'autre bout du monde mais les livres
eux,  vous  transportent  réellement  ailleurs,  loin  de  la
pandémie, loin de vos problèmes.  Pierre Dumayet (un
journaliste  scénariste)  a  déclaré  que  “  lire  c’est  le
meilleur  moyen de vivre plusieurs vies  à la fois” : je
confirme ! Pourtant, quand on possède un téléphone, on
ne peut s’empêcher de regarder celui-ci de peur d’avoir
loupé quelque chose, de peur que le lendemain on vous
dise encore “ t'as vu ça ? c’était  génial ” sans même
savoir de quoi il est question. Je ne suis pas toujours à
fond sur les réseaux et je les consulte à peine mais leur
influence va bien au-delà d’une simple conversation. 
Non à la standardisation !
On peut constater leur impact partout autour de soi ou
même  sur  soi,  si  on  y  fait  attention.  Par  exemple,
concernant  la  façon  de  s’habiller,  n’avez-vous  pas
remarqué, qu’à quelques détails près, les jeunes de nos
jours sont tous vêtus de la m^me manière ? Moi aussi, je
l’ai vu et je n'ai pas honte de dire que je n’ai aucune
envie de ressembler à toutes ces filles. Maintenant que
j’ai remarqué cette uniformisation, cette standardisation,
j’avoue que cela me  dérange moins  d’être moi-même
bien que parfois, j’aimerais être plus comme elles, pour
mieux  m'intégrer.  En  effet,  parfois,  j’ai  l'impression
d’être  en  décalage  avec  les  autres  filles  de  mon  âge.
Mais, je ne vois aucune honte à cela car j’ose le dire

pour ceux qui, je suis sûre, pensent comme moi. Car il y
en a forcément d’autres, d’autres enfants ou adolescents
complexés par leurs différences et qui ne se rendent pas
compte que c’est ce qui fait leur force. 
Soyez vous-même !
J’aimerais pouvoir dire qu'à partir de maintenant tout va
changer, mais ça serait mentir. Pour que les mentalités
évoluent,  pour que la société accepte enfin chacun tel
qu’il  est  vraiment,  il  va falloir  se battre,  affirmer  qui
l’on est,  et  montrer  au monde comment  sont les ados
d’aujourd’hui.  Vous  pouvez  le  faire,  rien  qu'en  vous
habillant différemment, rien qu'en assumant vos goûts.
N'obéissez pas aux diktats de la beauté véhiculés par les
influenceuses.  Surtout  n'essayez  pas  d’être  quelqu’un
d’autre pour pouvoir entrer dans le moule, car comme
l'écrivait Oscar Wilde,  « Soyez vous-même, les autres
sont déjà pris ».

Cet article est dédié à tous ceux qui veulent se battre
pour  montrer  qui  ils  sont  vraiment  et  qui  veulent
prouver  leurs  valeurs,  car  nous  valons  tous  quelque
chose, nous sommes tous différents et c’est tant mieux !
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Clara Guyonnaud, 3ème

Les diktats
 de la beauté

Dessin : Arwen Cherrak-Potier, 3ème



Jeux vidéo, séries...Jeux vidéo, séries...
222

Subnautica  C'est un jeu de survie sous-marin sur une planète étrangère. 
Notre personnage, un explorateur parti  de la Terre  dans un vaisseau spatial,  a pour mission de
sonder l'espace. Mais, suite à une défaillance du moteur qui a mis le feu au vaisseau, il s'est écrasé
sur la planète Océan. Notre explorateur a alors pris une capsule de sauvetage et doit survivre seul
car les autres passagers du vaisseau sont tous morts.  Sa mission est de  réussir à quitter la planète
Océan pour fuir des créatures très dangereuses qui veulent le tuer, les plus dangereuses étant le
Léviathan et le Léviathan fantôme (voir photo ci-contre). Pour cela, il doit explorer les profondeurs
de la planète afin de récolter le plus de ressources pour construire une fusée pour pouvoir retourner sur Terre.
Ce jeu a retenu mon attention car on peut découvrir plein de choses sur la vie sous-marine : coraux, algues, grottes... Si
vous aimez les scénarios bien construits, des animations bien fluides et que vous avez du temps devant vous, ce jeu peut
vraiment vous plaire.

                                                                                                                              Timoté Coz, 5ème

Fornite Évolution de Fornite au fil des saisons chapitre 2 
- Saison 1 chapitre 2 : situation initiale
-  Saison  2  “top  secret". L'Agence  et  l’Autorité
apparaissent (la base de l’Autorité c’est la grotte. Le requin
et le yacht sont de petites bases de l’Agence). Event Midas
: Midas va casser la tempête. La boucle se referme toutes
les 22 minutes et toutes les personnes oublient tout à cause
de la tempête. C’est pour cette raison que Midas veut la
casser. Mais le niveau de la mer monte très haut pour en
refaire une. MAIS, comment ? 
- Saison 3 “map inondée”. Il y a plusieurs phases pour
que l’eau descende.  À la place de l’Agence, il y aura au
milieu de la map le QG de l’Autorité. Vu que la grotte est
inondée, elle a dû fuir ailleurs.
- Saison 4.  L’Autorité va finir abandonnée pour faire la
place au  MARVEL
Event  Galactus.  Galactus  va  vouloir  détruire  la  map,  le
point  zéro  et  la  source  d'énergie  de  la  boucle,  alors
Galactus est vaincu pour sauver notre réalité...  

-  Saison  5.  La  réalité  est  en
train de s'effondrer à cause de
Galactus  qui  avait  voulu
détruire  la  MAP…  Mais
d’étranges  bases  avec  des
ascenseurs  montent  vers  nous 
pour  nous  attaquer avec  des
gardes. 
Event saison 5 :  le  point  zéro
est  instable,  il  va  falloir  le
stabiliser et vite !
J’aime bien l'histoire car il y a
de  l’action,  plein  de
rebondissements.  Cela  stimule
mon imagination, ça me donne
envie  de  dessiner  les
événements de Fornite.

Kevan Abgrall, 5ème (texte et dessins)

La violence dans les séries et les jeux vidéo
Nous comprenons l’intérêt que peuvent avoir certains collégiens pour les jeux vidéo ou pour certaines séries.
Toutefois, cela ne nous empêche pas de nous poser des questions quant à leurs répercussions sur le comportement
et  la  santé de  certains  jeunes.  C'est  surtout  la  violence présente dans ces jeux ou séries  qui  nous interpelle.
C'est même « flippant » ! En voici 3 exemples :

Fornite
C'est un  jeu de combat avec des armes. Il est interdit au
moins de 12 ans.  Il y a une tempête qui rétrécit au cours
de la partie. Le principe est d'être le dernier survivant… en
massacrant  tous  ses  adversaires.  De  plus,  si  le  jeu  est
gratuit au début, il devient vite payant. Il peut vous coûter
cher si vous voulez acheter des accessoires pour que votre
personnage soit  plus beau afin d'éviter que l'on dise de lui
qu'il est un « Bambi » (un nul).

Squid Game
(série coréenne de Netflix qui a fait le buzz en 2021). Vous
avez sans doute déjà joué à 1,2,3, soleil, un jeu enfantin
tout  ce  qu'il  y  a  de plus innocent.  Sauf que dans Squid
Game, les perdants se font... exécuter ! Il y a 6 épreuves
pour  commencer  :   1  2  3  soleil,   le  biscuit  coréen,  et
d'autres  jeux  destinés  à  l'origine  aux  enfants  mais  en

beaucoup plus violent. De fait, cette série, disponible sur
Netflix, est interdite au moins de 16 ans. Ce n’est donc pas
normal que des collégiens la regardent  ! Il faut savoir que
dans les cours de récrée, des enfants ont voulu reproduire
ces jeux dangereux. Certains se sont faits "tabasser" lors de
ces jeux. Ils sont depuis traumatisés.

Brawlstars
Jeu vidéo de stratégie et de tir en arène, interdit au moins
de 9 ans. Il peut rendre certains joueurs accros. En effet, le
temps  nécessaire  pour  monter  de  niveau  en  jouant  à
Brawlstars augmente considérablement au fil du temps, ce
qui  vous  oblige  à  passer  de  plus  en  plus  d'heures  pour
réaliser la même expérience de «montée en niveau». Un
bon moyen de vous rendre addicts !

Ambre Fermentel et Ewene Cantaloube, Aziliz Morvan, 5èmes
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CultureCulture
TOP 5 

Hello tout le monde ! Vous n’avez pas d'idées de lecture ni de films à regarder ? Alors, nous vous conseillons
ce top 5 qui pourra sûrement vous aider.  La plupart des titres de notre sélection sont des dystopies car nous
sommes fans de ces récits d'anticipation. Bonne lecture et rendez-vous au prochain numéro pour un nouveau
top 5 !

TOP 5 DES FILMS

Oblivion :  à partir de la 3ème

Résumé :  En  2077,  Jack  Harper  fait  partie  d'une
opération  d'extraction  des  dernières  ressources  de  la
Terre.  Sa mission touche à sa fin.  Dans à peine deux
semaines, il rejoindra le reste des survivants dans une
colonie  spatiale  à  des  milliers  de  kilomètres  de  cette
planète dévastée qu'il considère néanmoins comme son
chez-lui.
Avis : Ceux qui aiment la guerre, les robots, vivre dans
le futur ou encore la destruction de notre planète, alors
ce film est fait pour vous ! Il est génial !

Hunger games *: à partir de la 5ème

Résumé :
Tous les ans, un garçon et une fille de chaque district
sont tirés au sort pour participer au jeu “Hunger game”.
En tout, 24 adolescents,  de 12 à 18 ans, vont s'affronter.
Cette année-là, c'est la sœur de Katniss qui est choisie.
Celle-ci  prend courageusement  sa  place et  s'apprête à
vivre une aventure terrifiante, dont le but du jeu est de
survivre à tout prix…
Avis : Hunger games est un super film (qui existe aussi
en livres)  d’action  et  de  suspense.  Si  vous aimez  les
histoires  de  survie,  de  peur  et  d’action,  c’est  le  film
idéal pour vous !

Divergente* : à partir de la 4ème

Résumé :
Une  fille,  appelée  Tris,  vit
dans  un  monde  post-
apocalyptique  divisé  en  5
factions. A 16 ans,  elle doit
choisir la sienne pour le reste
de sa vie. Cas rarissime, son
test  n’est  pas  concluant  :
c’est  une  Divergente.  Les
Divergents sont des individus
rares n’appartenant à aucune
faction  en  particulier.
Malheureusement,  les
Divergents  sont  traqués  par
le  gouvernement.  Pour cacher son secret,  Tris  intègre
l’univers brutal des Audacieux, dont l'entraînement est
basé  sur  la  maîtrise  de ses  peurs.  Mais  est-ce  le  bon
choix...?

Avis :  C’est un film d'action et de suspense similaire à
Hunger games. L’histoire est géniale car il y a beaucoup
de rebondissements. Impossible de le quitter des yeux
avant le générique de fin ! Amateurs de films d’action,
foncez !!! (existe aussi en livres).

Shining : à partir de la 3ème

Résumé :  Jack  Torrance,  gardien  d'un  hôtel  fermé
l'hiver, sa femme et son fils Danny s'apprêtent à vivre de
longs mois de solitude. Danny, qui possède un don de
médium, appelé le Shining, est effrayé à l'idée d'habiter
ce  lieu,  théâtre  marqué  par  de  terribles  événements
passés…
Avis :  Ce  film  terrifiant,  repris  du  livre  Shining  du
maître de l’horreur, Stephen King, vous plonge dans une
atmosphère angoissante dès la première minute ! 

Jumanji  : tout public
Résumé (sorti en 1996): Lors d'une partie de Jumanji, un
jeu très ancien, le jeune Alan est propulsé sous les yeux
de son amie d'enfance, Sarah, dans un étrange pays. Il
ne  pourra  s'en  échapper  que  lorsqu'un  autre  joueur
reprendra la partie et le libérera sur un coup de dés. 26
ans plus tard, il retrouve le monde réel par le coup de
dés de deux autres jeunes joueurs, Judy et Peter.
Avis : Les deux films du Jumanji original vous plongent
dans une aventure fantastique, bien que ce film soit un
peu  “vieillot”  (effets  spéciaux  dépassés,  qualité  de
l’image pixélisée…).
Résumé (sorti  en 2017 et  sorti  en 2019).  Après  avoir
découvert  une  vieille  console  contenant  un  jeu  vidéo
dont ils n'avaient jamais entendu parler, quatre jeunes se
retrouvent  mystérieusement  propulsés  au  cœur  de  la
jungle  de Jumanji,  dans  le  corps  de leurs  avatars.  Ils
découvrent rapidement que l'on ne joue pas à Jumanji,
mais que c'est le jeu qui joue avec vous. Pour revenir
dans le monde réel, il va leur falloir affronter les pires
dangers  et  triompher  de  l'ultime  aventure.  Sinon,  ils
resteront à jamais prisonniers du jeu.
Avis :  Ces  Jumanji plus  modernes,  bien  que
passionnants  et  humoristiques,  gardent  leur  côté
aventure du Jumanji original…

Héloïse Le Josse et Lola Diverres-Omnès, 3èmes
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Affiche du film
 (source : Allociné.fr)

*Pour info : les livres Hunger games et Divergente sont disponibles au CDI.



CultureCulture
TOP 5 DES ROMANS
Le Labyrinthe de James Dashner.  A partir de la 5ème

Résumé : C’est l’histoire de Thomas qui se réveille dans un endroit étrange, d'où il paraît impossible de
s’échapper.  Le  seul  moyen  de  s’enfuir  est  de  trouver  la  sortie  du  labyrinthe,  où  de  monstrueuses
créatures menacent de vous prendre la vie à tout moment…
Avis : Vous connaissez sûrement Le Labyrinthe, cette trilogie que presque tout le monde a lue. Mais peu
d’entre vous connaissent les secrets du  Labyrinthe…  Alors, si vous voulez les connaître, grâce à ces
trois derniers livres (les tomes 3 et 4 ainsi que Le destin de Newt ) très passionnants, vous découvrirez
comment la Braise est apparue, comment le labyrinthe a été construit, comment Newt s’en est sorti... Le
dernier tome, qui vient de sortir l’année dernière, est la suite du Labyrinthe mais avec de nouveaux héros, les enfants ou
petits-enfants des survivants du  Labyrinthe. Ces livres dystopiques sont à mettre dans les mains des lecteurs qui aiment
l’aventure ou encore le suspense ! (pour les fans d’Hunger Games et Divergente)

Le jeu du maître de James Dashner.  A partir de la 4ème 
Résumé : Trois amis découvrent avec horreur que mourir dans leur jeu vidéo peut les faire mourir dans le
monde réel. Vous est-il déjà venu à l'esprit l'idée qu'en commençant une partie de jeux vidéo (ou si vous
préférez, en commençant la lecture d'un nouveau livre ), vous pourriez ne pas en réchapper ?
A  vis : Ces livres, qui sont aussi de James Dashner, font partie d'une autre trilogie toute aussi géniale que le 
Labyrinthe, et racontent les épreuves dans un monde virtuel. Vous aimez les jeux vidéo ? ce livre est fait
pour vous ! (Alors, lâchez les manettes et ouvrez un livre !) 

Nil de Lynne Matson.  A partir de la 4ème 

Résumé : Comment s'échapper d'une île qui n'existe pas ? Charley se réveille sur une île qui ne figure sur
aucune carte. Elle y survit jusqu'à sa rencontre avec Thad, le leader des rescapés. Il lui apprend la vérité,
glaçante :  pour quitter  l'enfer paradisiaque de Nil,  il  faut  trouver une des portes qui  apparaissent  au
hasard. Il n'y en a qu'une par jour. Une seule personne peut l'emprunter. Et les adolescents n'ont qu'un an
pour s'échapper. Le compte à rebours a déjà commencé…
Avis : Ces livres sont géniaux ! Pour les fans du Labyrinthe, nous vous conseillons vivement ce livre, qui
vous met un peu dans cette même ambiance d’aventure et de prise de risques...

 Gone de Michael Grant. A partir de la 4ème

Résumé : D’une seconde à l'autre, tous les habitants de plus de 15 ans disparaissent…Comment est-ce
possible ?!
Très vite, les enfants de la petite ville californienne de Perdido Beach vont se rendre compte qu’ils ne
reviendront pas de sitôt et qu’il faut maintenant s’organiser pour survivre… Qui va s’occuper des
bébés ? Et de la nourriture ? Et comme si cela ne suffisait  pas, certains enfants développent des
pouvoirs surnaturels…
Avis :  Gone est  une série de six livres aux multiples rebondissements  qui  plairont  sûrement  aux
amateurs de livre d’actions et de suspense ou encore à ceux qui rêvent d’un monde sans parents… un
peu comme dans Sa Majesté des Mouches de Golding.

Harry Potter de J. K. Rowling. Tout public
Résumé : Harry Potter est un jeune garçon qui vit  avec son oncle, sa tante et son cousin
Dudley. Un jour, il reçoit une mystérieuse lettre dans laquelle il apprend qu’il est en fait un
sorcier et qu’il a été admis au plus célèbre collège de sorcellerie, Poudlard. Mais pourquoi
est-il  si  célèbre  dès  son  arrivée  ?  Et  qui  est  ce  fameux  mage  noir  dont  personne  n’ose
prononcer le nom ?
Avis : Bien évidemment, il ne fallait pas l’oublier ! Si les sept livres d'Héroïc Fantasy écrits
par J.K Rowling sont  très célèbres,  c’est pour une bonne raison ! A lire et  à relire,  sans
modération !   
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NOTRE RENTREE EN 6ème

Quelques  jours  avant  la  rentrée,  nous  étions  énervés  et
stressés,  car  nous  avions  peur  et  hâte  à  la  fois  de nous
retrouver chez les grands. Le collège était  pour nous un
monde inconnu. Mais le jour J, dès 9h, en arrivant, nous
étions heureux et rassurés de retrouver nos copains de l’an
dernier. Seuls les  6èmes étaient présents au collège ce jour-
là,  ce  qui  a  permis  d'être  moins  stressés.  Puis  M.
GUIZOUARN, notre directeur a pris la parole pour nous
exposer le programme de l’année scolaire.
Ensuite, il nous a appelés un par un, nous a présenté notre
professeur principal et nous sommes montés en classe.
Pendant  la  récréation  du  matin,  nous  avons  tous  fait
connaissance avec de nouveaux élèves de Plabennec,  de
Bourg-Blanc ou de Plouvien. Cette matinée est vraiment
passée  très  vite.  Puis  l'heure  est  venue  d'aller  manger  :
Mme  PERIOT  nous  a  accueillis  et nous  a  expliqué  le
fonctionnement du self. Quel bon repas ! (du poulet frites).
Ensuite, nous avons repris les cours, et fait la connaissance
de  quelques-uns  de  nos  professeurs,  tous  très
sympathiques.
Pendant la récréation de l'après-midi, nous avons apprécié
d’avoir la cour tout entière pour nous et de pouvoir y jouer
et y discuter.  Nous avons aussi  été impressionnés par la
taille  des  bâtiments  et  par  le  planning de  notre  semaine
(30h de cours) ! 
Nous appréhendions un peu de rencontrer tous
les élèves plus grands le lendemain, mais tout
s’est très bien passé. Le fait de connaître tous
les  élèves  bretonnants  jusqu’à  la  3ème nous
rassurait.
Nous  avons  de  nouvelles  matières  cette
année  :  Physique-Chimie,  Allemand,  SVT,
Technologie,  Espagnol  et  Animation.  Nos
jolies tables de couleurs mettent de la gaieté
dans les classes.
Nous  devons  aussi  nous  habituer  à  l'alternance  des
semaines  A et  B  et  au  changement  permanent  de  nos
différents professeurs.
Dès la fin de la première journée, nous aurions refusé de
retourner dans notre ancienne école. Au collège, le temps
passe très vite car nos journées sont très variées.

Les élèves de 6ème bilingue

HON DISTRO-SKOL E 6vet klas
Un nebeud devezhioù araok an distro e oamp enervet toud
hag ankeniet rak hor boa aon met mall a oa warnomp ivez
da vezañ gant ar re vrasañ. Ur bed nevez a oa ar skolaj
evidomp. Met an deiz kentañ da nav eur e oamp laouen ha
dinec’h oc’h adkavout mignoned ar bloavezh paseet. Ne oa
nemet ar c’hwec’hveidi er skolaj an deiz-se, setu perak ne
oamp ket ken ankeniet. Neuze en doa komzet an Aotrou
GUIZOUARN, hor rener, da zisplegañ deomp programm
ar bloavezh-skol.
War-lerc’h e oamp bet galvet pep hini d’hor zro hag hor
boa kejet gant hor penngelennerez hag e oamp pignet er
c’hlas.
E-pad ehan ar mintinvezh hor boa graet anaoudegezh gant
skolajidi  nevez  deuet  eus  Plabenneg,  Bourc’h-Wenn  pe
Plouvien. Buan-kenañ e oa tremenet an amzer.
Neuze e oa deuet mare ar pred : degemeret e oamp bet gant
an itron PERIOT ha displeget e oa bet ganti  penaos ez ae
ar self en-dro. Ha pegen mat ar pred !(Kig yer gant fritez).
Da c’houde e oa adkroget ar c’hentelioù, ha gwelet hor boa
un nebeud kelennerien deomp, hag a oa holl simpa-kenañ.
Diouzh ehan an abardaevezh hor boa kavet plijus da gaout
ar porzh-skol evidomp nemetken da c’hoari ha da flapaat
gant ar re all. Merzet hor boa ivez pegen bras hag uhel e oa
ar  savadurioù  ha  pegen  leun  e  oa  hor  implij-amzer(30

kentel pep sizun).
Lure  hor  boa  da  gejañ  gant  an  holl
skolajidi  koshañ  an  devezh  war-lerc’h
met paseet e oa mat pep tra. Dinec’het e
oamp  rak  e  anavezemp  an  holl
vrezhonegerien betek live an trede klas.
Danvezioù nevez hon eus ar  bloavezh-
mañ : fizik-kimiezh, alamaneg, skiantoù,
teknologiezh, spagnoleg ha c’hoariva.
Na brav hon taolioù a bep seurt livioù a

laka drantiz er c’hlasoù !
Ret  eo  deomp  en  em  voazañ  ivez  ouzh  kemm  ar
sizunvezhioù  A  ha  B  ha  cheñchamant  dibaouez  hor
gelennerien.
E fin an devezh kentañ dija hor befe nac’het da zistreiñ
d’hor skol kentañ derez.  Er skolaj  e tremen buan-tre  an
amzer rak eo lies doare an devezhioù.

Skolajidi ar 6 vet klas divyezhek
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“L'appel” dessin de Chloé Péron

“Le self” dessin de Iona Bodénes-Saliou“L'appel” dessin de Chloé Péron

Dessin de Maëlan Le Roy
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POLLUTION AU LAC DE PLABENNEC
Tout  semble  parti,  au  mois  d’août  2021,  d’un  bug
informatique  lié  à  un  orage,  ce  qui  a  généré  un
dysfonctionnement de la station de relevage des eaux usées
à  Plabennec.  Un  problème  de  fuite  de  la  station
d’épuration  n’a  pas  pu  être  communiqué  à  temps  aux
services techniques. Des produits chimiques contenus dans
les eaux usées se sont donc
déversés  dans  le  lac.  Il
s’agit  notamment
d’ammoniaque.  Selon  les
premiers  constats,  cette
pollution  serait  restée
localisée  dans  un  secteur
allant de la gare jusqu’à la
sortie  de  Plabennec  sur  la
rivière proche du lac qui se
nomme le Mendy.
Madame  Creac’hcadec,
maire  de  Plabennec,  a
aussitôt  interdit  la  pêche
dans  ce  secteur.  Pour  elle,
cette pollution aurait pu être
évitée  si  l’alarme  qui
permet  d’alerter  les  agents  de  maintenance  avait
fonctionné.
Plusieurs  animaux  sont  tombés  malades  suite  à  cet
incident. Un cormoran, notamment, dont on peut supposer
qu’il s’est empoisonné à l’ammoniaque. Des passants l’ont
vu mal en point et ont contacté la ligue de protection des
animaux et Océanopolis qui n’ont pas pu se déplacer. Ils
ont alors essayé d’attraper l’oiseau qui se trouvait sur une
branche  à  plusieurs  mètres  de  la  berge  et  ils  y  sont
finalement  parvenus  grâce  à  un  filet  de  pêche.  Ils  l’ont
ensuite conduit à la clinique vétérinaire de Guilers après
lui avoir prodigué quelques soins.
Mais ces impuretés nuisent à bien d’autres animaux : des
poissons ou d’autres oiseaux. Il reste un liquide vert sur le
bord du lac qui ne s’y trouvait pas avant.
La  pollution  des  lacs,  des  mers  et  de  la  terre  prend  le
dessus sur la nature. Des animaux meurent et les glaciers
fondent sous l’effet du réchauffement climatique… Aidons
la  planète  en  réduisant  l’utilisation  du  plastique,  par
exemple. Ne jetons plus nos déchets en pleine nature !
Il faut sauver la planète !!!

Les élèves de 5ème bilingue

SAOTRADUR E LENN PLABENNEG
Er penn kentañ toud e vefe bet ur gudenn en urzhiataerezh
abalamour d’un devezh arnev. Neuze e oa bet un droukpleg
e  purlec’h  dour  skarzh  Plabenneg.  Lod eus  ar  produioù
chimik a oa dalc’het gant dourioù lous ar purlec’h a oa bet
dinaouet e-barzh al lenn, hag amoniac dreist-holl.
War a seblant e vefe chomet lec’hiet ar saotradur-se etre an

ti gar ha penn all Plabenneg
war ur ster anvet ar Mendy,
tost ouzh al lenn.Diouzhtu e
oa  bet  difennet  da  vont  da
besketañ  eno  gant  Marie-
Annick  Creac’hcadec,  Itron
Maer  Plabenneg.  Eviti  e
vefe  bet  moien  da  wareziñ
al  lerc’h  heb  ar  gudenn
teknikal-mañ.
Meur a loen a oa kouezhet
klañv un nebeud devezhioù
war-lerc’h  :  ur  morvran  da
skouer.  Kredabl  e  oa  bet
debret  pesket  kontammet
gantañ.  Gwelet  e  oa  bet  al
labous-mañ gant un nebeud

tud a oa o pourmen hag o doa remerket e oa klañv. Galvet
o doa Kevread Gwareziñ al Loened hag Oceanopolis ivez
met n’o doa ket gellet dont da sikour anezho.
Neuze  e  oa  bet  klasket  tapout  al  labous  gant  an
dremenerien met war ur brankenn e oa, pell a-walc’h eus
ar  briell.  A-benn  ar  fin  e  oant  deuet  a-benn  da  gaout
anezhañ gant ur roued pesketañ hag o doa graet war e zro
un  tammig.  Da  c’houde  o  doa  kaset  anezhañ  betek
klinikenn Gwiler.
Bez ez eus kalz a loened all o c’houzañv abalamour d’ar
saotradur-mañ : pesked ha laboused all da skouer.
Chom a ra dourenn wer war vord al lenn,  ha ne oa ket
amañ araok.
Dont  a  ra  saotradur  al  lennoù-dour,  ar  morioù  hag  an
douar  da  vezañ  kreñvoc’h  eget  an  natur.  Gwelet  e  vez
loened o vervel,  ha skornlec’hioù  o  teuziñ abalamour e
vez an hin oc’h adtommañ. 
Evit sikour ar blanedenn e vefe ret implijout nebeutoc’h a
blastik ha nompas bannañ al lastez n’eus forzh pelec’h…
Ret eo saveteiñ an douar !

Skolajidi ar 5vet klas divyezheg
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Dessin de 
Marius Caillon AutretDessin : Aelig Roumeur D
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“Océan Plastifique” Dessin : Yoenn Boismain
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